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LE SECTEUR CONFIRME QU’IL SERA EN TOUT CAS PRÊT À CETTE 

DATE  

Horeca : l’ouverture   au 
1 er mai est menacée   
Plus aucun politique, Premier ministre en tête, ne se hasarde à 
avancer une date  

  
DIDIER SWYSEN 

 
Ils seront prêts à rouvrir le 1er mai mais rouvrir pour refermer juste après, ça, c’est non!Photo News 

Après ce tour de vis aux mesures sanitaires qui a assommé commerçants 
et métiers de contact, les restaurateurs peuvent-ils toujours espérer rouvrir 
dans un peu plus d’un mois, au 1 er mai ? Plus aucun politique ne parle 
encore de l’échéancier présenté il y a quelques semaines à peine et qui 
concernait aussi la culture. Fixer une date n’est plus à l’ordre du jour. Le 
compte à rebours est lancé pour le secteur Horeca et le défi du 1 er mai est 
plus que serré…   
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•   
L’Horeca attendait depuis des mois des perspectives claires. Il se disait que 
les terrasses pourraient déjà ouvrir en avril, mais pour éviter discriminations et 
un véritable casse-tête, la date du 1 er mai a été annoncée pour restaurants et 
cafés, en salle comme en terrasse. Mais ça, c’était il y a quelques semaines, 
une éternité en politique. Et c’était sans compter sur le fait que le virus reste le 
maître du temps. 

C’est, sans contestation possible, la situation épidémiologique qui aura le 
dernier mot. Rapidement, après le Comité de concertation du mercredi 24 
mars, le ministre de la Santé, Frank Vandenbroucke (sp.a/Vooruit) a précisé, 
sur la chaîne flamande VTM : « Aucune date n’est épinglée. J’ai toujours dit 
que cela dépendait de la situation épidémiologique. Je pense qu’aujourd’hui, 
tout le monde a appris la leçon que si on donne une date, les gens s’y fient et 
pensent que c’est acté. Avec ce virus, ce n’est pas si simple ! Il n’est pas 
impressionné par les belles promesses ». 

Le Premier ministre a fait le tour des télévisions, dimanche, et est resté tout 
aussi prudent sur les échéances fixées pour les assouplissements des 
mesures tels que la réouverture des écoles le 19 avril et de l’Horeca le 
1 er mai. « Ces objectifs restent dans le viseur », a dit Alexander De Croo 
(Open VLD) au cours des émissions « C’est pas tous les jours dimanche » 
(RTL-TVI) et « de Zevende Dag » (Eén – VRT), « mais leur concrétisation 
dépendra de la hauteur du risque médical qui y sera associé » (...) « L’été sera 
mieux que le printemps», a-t-il simplement ajouté, faisant référence aux 
grandes vacances et indiquant que la prochaine réunion du Comité de 
concertation devrait avoir lieu, avant la fin des vacances de Pâques, 
précisément en vue de l’échéance scolaire du 19 avril. 

Délai de 3 semaines 

Ce qui rend compliquée la réouverture de l’Horeca le 1 er mai, c’est le fameux 
délai de trois semaines que les experts jugent raisonnable entre deux phases 
d’assouplissements. Si l’on rouvre les métiers de contact et les commerces 
dits non essentiels (qui officiellement ne sont pas fermés vu qu’ils peuvent 
recevoir des clients sur rendez-vous mais on se comprend) le 26 avril... Ce qui 
reste aussi à démontrer, même si les experts gardent confiance en une 
situation sanitaire apaisée. Si on rouvre tout cela le 26 avril, un délai 
d’observation de trois semaines mènerait toute autre phase 
d’assouplissements, donc pour l’Horeca et la culture, à la mi-mai. 

Vous lirez ci-dessous l’intervention intéressante d’Yves Van Laethem, le porte-
parole interfédéral Covid-19 qui laisse une lueur d’espoir au secteur Horeca... 
Même si cette ouverture pourrait être décalée de quelques jours (vers le 5 ou 
le 6 mai ?). 

« Si c’est pour ouvrir le 1 er et fermer quelques semaines plus tard, on préfère 
faire le gros dos, encore et toujours », lance Thierry Neyens, le président de la 
Fédération Horeca Wallonie. « mais si c’est pour nous rouvrir en juin, il faudra 



des aides complémentaires conséquentes », poursuit-il, insistant sur les 
disparités régionales et annonçant que des corrections seront demandées 
rapidement aux responsables politiques. 

Prêts pour le 1 er mai 

« Nous, nous serons prêts pour le 1 er mai », reprend-il. « On a un protocole 
qui permettra cette réouverture et qui protégera les clients et notre personnel. 
Il y a eu jusqu’ici une volonté de tous les partenaires pour atteindre cette 
échéance. Le secteur fait le gros dos depuis longtemps et là, les limites sont 
dépassées (...) On a besoin de l’adhésion de la population et d’un effort 
collectif avec le respect des règles. Je parle aussi de l’adhésion à la 
vaccination. Il faut vraiment taper sur le clou. » Mille fois plutôt qu’une, en 
effet. 

 


